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LES ROSES. 




p. R. Rapa flore semipleno. 

y. R. Rapa flore pleno. n° —R. ( Turbinata ). 

m r P J 55o. - k v : ( ;^ jsj». - *. (*— 

R petiolis hirsuto - elan - 
■ dulosis, scabris, infra subaculeatis; caule merm. (N.) 

( 6. R. Inermis subalba. De Laun. I. c. 

** Rameaux floñferes et tiges aiguillonnés . 

déTéeTIean-Charles Rosexbbko, auteur d’un traité sur la Rose [RhoMogia), 

V R ? SÜta e nuLt°; germinibus turbinal»-campanulatis, foliolis glabris subrotu,idis; 
fZ2olU¡Jaculeatis; aculéis stipularibussubrectis;.flonbussubcorymbosis. (N.) 
An ]/„„«. \etrei. 6, p. 97 ? C ’ est Ia Sanguisorbcefoha de la pepmiere de 

VI R Or bes s^ Ir! germinibus turbinatis; foliolis glabris subías glaucis; petiolis glandu- 
Z vilíosis, subaculeatis; caule aculeatissi.no. (N.) Nous avons donne a ce e 
esnéce le nom de M. le marquis ROrucssan, auteur d un essai sur les Roses, 
ufa l’Académie des Sciences de Toulouse, en , 7 5 a. Elle a été obtenue de semence 
dans les pépiniéres de Saint-Cloud, vers i 8 i 5 . 

§• B. 


Fleurs jaúnes; pédoncules glabres. 


YII. R. Sulfúrea. Redouté, Roses, lome i, page et fig. 29. 

p. R. Sulfúrea pumita , germinibus turbinatis ; foliolis mirumis glaucescentibus; cau e 

ramulisque aculéis incequalibus, confertissimis, rectis horndis. (N.) A ulg. le Pompon 
jaune. Petit arbrisseau qui ne fleurit que trés-rarement, sur-tout en franc-de- 
pied. M. Le Dru, maire de Fontenay - aux - Roses, qui cultive ces arbustes avec 
beaucoup de soin, et qui réunit au sentiment délicat de l’amateur, la pratique 
éclairée du botaniste, a obtenu les fleurs de cette variété en 1817, en la greflant 

sur le R. Canina. 

La reunión de tous ces arbustes en un seul groupe est principalement fondée, ainsi 
qu’on peut en juger, sur la forme turbinée des tubes des cálices vus unmediatement avant 
Vépanouissement de la fleur. Nous avons cru pouvoir nous attacher a ce caractere que 
nous signalons córame constant et invariable. II en est un autre qui derive d une cause 
physique qu’il sera utile de rechercher; c’est que toutes les fleurs des Rosiers de cette 
section s’ouvrent rarement bien, et le plus souvent tres-mal. Voyez ce que nous avons 
déja dit á ce sujet, tome i, page 128. 
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